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І La Grande Amie |

A x ■

і* Plus que huit jours....", hélas ! 
Phas que cinq jours,.., hélas 1 
Plu* que trois jours...., hélas ! 
C’est aujourd’hui qu’on part...., 

trois fois hélas....!
fcle jour de la malle..., des 
paquet^—-, dfc l’adieu à la 
;ne. ., à la mer, au bon 
air (tuifaft calme des ma­
la poésie dei beaux soirs

ChirurgilÉr-Dentiete3« , b Avocat rrrrf'fvvrtryШ
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RMIER
Casier-P. "S”

O.-J. CORMIER M.-D. ÇO
prié de l’Hôtel Royale ІBA. tri! »,

9Avocat, Notaire Publi^ 

Edmundston, N. 6
! OCTOBRE

Plaine Lune, 2 et 9

mon 
M 
tins,
d’autAnne...;

C’esf la rentrée dans la com­
plication des villes ., le retour 
dans la ruineuse cage à mouches 
des logements parisiens.

Plus de place!.... pes étages....,
des cours..., des nhméros..... des
soucis surtout!

Que la stricte çfoix de Dieu 
serait légère s’il n’y avait pas la 
croix des bournes L...

IlAU PAIN SECN. B 2

Dernier Quartier, 9 
Nouvelle Lune, 17 

Premier Quartier, 24

*

1i des 
sonne 
>mme

Jeanne était au pain sec dans le cabinet noir,
Pour un crime quelconque ; et, manquant au devoir, 
J’aillai voir lae proscrite en pleine forfaiture,
Et lui glissai dans l’ombre un pot de confiture, 
Contraire aux lois. Tous ceux sur qui, dans ma cité, 
Repose le salut de la société, '
S indignèrent ; et Jeanne a dit d’une voix douce :
Je ne toucherai plus mon nez avec mon pouce ;

Je ne me ferai plus’ griffer par le minet.”
Mais ôn s’est écrié : “Cette enfant .vous connaît:
Elle sait à quel point vous êtes faible et lâche ;
Elle vous voit toujours rire quand on se fâche.
Pas de gouvernement possible! A chaque instant, 
L’ordre est troublé pas vous : le pouvoir se détend ; 
Plus de règle! l’enfant n’a1 plus rien qui l’arrête.
Vous démolissez tout.” Et j’ai'baissé la tête,
Et j’ai dit : “Je n’ai rien à répondre 5 cela,
J’ai tort. Oui, c’est avec ces indulgences-là, ,
Qu’on a toujours conduit les peuples à leur perte. 
Qu’on me mette au pain sec !—Vous le méritez, certes, 
On vous y mettra.” Jeanne alors dans son coin noir 

- M’a dit tout bas, levant ses yeux si beaux à voir,
Plein de l’autorité des' douces créatures :
“Eh bien! moi, je t’irai porter des confitures.”

■ >
Prosper MERIMEE. 

(L’art d'étre grand-père.)
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IH.-G. HOBEN УЕТВ»'RELIGIEUSE»___
T- Г S. Rémi, Ar, et conf.
V. 2 SS. Anges Gardiens.

3 De la Ste Vierge, .
D. 4| 18e apr. Pentecôte,
L. "З SS. Placide et ses comp,
M. 6 S. Brumo, conf,
M. 7 Très Saint Rosaire,

Ste Brigite, veuve,
9 S: Denis et ses comp.pnart, 

S. IIP S. François de Borguuconf, 
D.|ll| 19e apr. Pentecôte,
L. 121 De la férié, 4
M. 13 S. Edouard, roi et conf,
M. 14 S. Calixte I, pape et mart,
J. 15| Ste Thérèse, vge,
V’. 161 De la férié,
S. 17 Ste Marguerite Marie A- 

___ I lacoque, vge,
1X 118120e apr РиіГОяІІ*
L. 19 S. Pierre d’Alcantanucoot,
M. 30] S. Jean de Canti. conf,
M. 211 S. Hilarion, abbé,
J 22| De la férié,
V. |23 De la férié,
S. ]24| S. Raphael. Archange.
В. І2ЇІ Zle apr. Pentecôte,
1- |26| S. Evariste, pape et mart"
M 27 De la férié,
M. 28 SS. Simon et Jade, apôtres.

Щ De la férié,
V’. 30] De la férié,
S- 311 Vigile de la Toussaint y'-1" 

301 jour» écoulés.
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e Comptable Licencié, Bureau: Maison de Coi». .S.

НЦal | Fredericton, - N. lEdmundston, N. B.
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Jé traduis ici, bien imparfaite­
ment, ce qui se passe dans des 
milliers dé cerveaux citadins.

Tous les jours...., toutes les 
nuits de cette quinzaine d’innom- 
brablés trains vont jeter d’in­

nombrables foules dans les 
des grandes villes.

Des enfants, partis tout pâles, 
habitués maintenant à la 
grand air...., à la vie sans souliers 
et ÿans col, vont errer dans les 
métros, ne comprenant pas....

Papa va retrouver son rond 
usagé au bureau. ~ -

Lé soir réunis autour de la pe­
tite table dans la petite salle à 
manger, on se dira: Te souviens- 
tu il y a dix jours.... ?

Le père, sérieux, pensera à une 
certaine campagne ., à une pe­
tite maison très simple, avec un 
peu de jardin autour.'...

| Il se dira à lui-même: "Si ;’a- 
vais cette maison-là, le retour se­
rait moins triste.. .”

Et, s’il exprimait tout haut cet- - 
! te pensée, ses enfants batteraient 
des mains et s’écriraient aussitôt 
“Oh bui ! papa, il faut acheter la 
maison et le petit jardin!....”

—X—X—
-’Les enfants auraient raisop.„
Qui dira le calme devant l’a­

venir, et !’indépendance quT don­
ne ce seul fait: avoir sa nfSison et 
son jardin.

Un coin de terre et un foyer, si 
petits soient-ils!..- f

Mon verre n’est pas grand,mais 
je bois dans mon verre !

Quand l’espérance de cela est 
entrée dans une maison, c’est 

’’économie saine qui s’y instal­
le..-, c’est la stupidité de 4>ug les 
socialismes qui apparaît...., c’est
le soleil à l’horizon..........

Et si le bon sens français a 
barré la route aux émissaires de 
Moscou, c’est parce qu’il y a . 

chez nous une foule de braves ”u,8‘ chaque année, aux va- 
Fgens qui ont leur petite maison cances, elle deviendra une réali- 
et leur petit jardin. aimée, un centre familial, le

Les circinstances sont telles réconfort de tous, 
que chaque année verra heureu- , un j°ur> ayant bien traver­
sement s’accroîtr ele nombre des pendant toute une longue/viè, 
tout petits terriens. і J vous y entrerez dans cette mai-

ÉÀj.fli 
sant: 
paix."

Et cette paix, la terre, oeuvre, 
sans transition, des mains de 

Dieu...., la terre vous la donnera 
avec ses fruits, ses fleurs, son 
grand ciel que vous regarderez, 
le soir, tout criblé d’étoiles, en 
comprenant mieux la sublime 
prière : Nôtre Père, qui êtes au 
cieux!....

J- 8 ШшШjours iecin-Ghimrgien Ь P.-C. Laporte ™ h
jCasier-P. “S” Tél.: 4б| I CLAIR, N.-B. I

A.-M. SORMANYl I
Heure, de Bureau{»;»;“ÿ|l 
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Albert J. DIONNE A. BOUCHER
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Tapisserie— Imitations 
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Spécialité : Réparation des 

vieux meubles. — 
IRoyal Hotel. Tel 126-211
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COMTE DE MADAWASKA, EDMUNDSTON NJ.
aller à lourdes.

J(ai assisté à d’immenses catas-j 
trophes financières—, j’ai vu toril 
ber tel géant de la Bourse. Le sa­
lut a é+é, pour la veuve et ses en­
fants, une pauvre femme perdue 
au fond de la province, et à la­
quelle, pendant les années d’opu­
lence, personne ne pensait plus.

----X—X—
Pensez-у, vous, citadins, qui„en 

cette quinzaine, rentrez dans Геп 
fer et la grise survitud»des villes.

Cette pensée, le soir des jours 
lassants, elle rafraîchira votte 

front. -
Elle sera un but à tous les ef- ‘ _ , _ . _ ,

forts de toute votre famille. Pour le des infants
On parlera de la maison et du Les enfants qui prennent un 

jardin à la table familiale. .. On lunch froid à l’école ont besoin 
fera des projets en prenant à de manger des aliments chauds 

eux. et reconstituants le soir à la mai­
son. Il faut cependant voir à ce 

des aliments, tout en étant 
s ubstantiels, soient faciles à di­
gérer. Une bonne mamar. dont 
!».«■ trois enfants pleins de santé 
sont un vivant témoignage des 

ns qu'c Ile prend d’eux, nous 
suggère ce qui suit : ~

1 ssayez une soupe aux légu­
mes préparée au lait. Faites cui­
re ensemb’e des carotter., des pa- 
t-itc.s, quelques oignons et navets 
bips une casserole» émaillée, jtis- 
:u’à ce eue ces .légumes soient 

devenus bien tendres. Réduisez- 
es en purée au moyen d’une pas- 

sou t. Faites chauffer au bain 
marie, sans toutefois le faire 
btuillir, une certaine quantité 

.’V lait que vous mêlerez ensuite 
і cette purée de légnfes Cuisez 

lentement avec le lait jusqu’à ce 
pue le lait soit bien Té. La soupe 
c m servers sa couleur si elle est 
faite dans des ustensiles émail-

VŒ!

1 Agents locaux pour FRINK & Co, et C.E.L. JARVIS 
représentant Western Assurance Co.,

Reljance Assurance Co.,
North British Assurance Co.,

Fidelity Insurance Co. of Canada, 
et autres

LE 26 SEPTEMBRE, 1925
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Coin de la Cuisinière

RECETTES|

Eugène Blanchet _______  075
Bélonie St-Onge ________ 0.50

77-Couvre-pied laine et coton: 
Vital Albert ............

«мміммялдіумтиивдд,.. Jos. Daigle, Ed’ston .........  075
—--------------------------- /9-Tapis crochetés avec guénil-

UN BON DINER BIEN CUIT les:

AJ. DIONNE, LJ. DIONNE,
’ Phone 114-21

IjOO
Avocat

P»
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Bélonie StOnge .............  JjOO
Mme Germain Toussaint 075 
Bélonie St-Onge________ MO’

80- Tapis crocheté en laine:
Alphonse Daigie___ s____IjOO
Mme Martial Franoceur .. 075 
Mme Paul Thériault ,____ 0.50

81- Matériel à serviettes:
Mme Napoléon Martin 
Mme ‘Napoléon Martiâ

le
VENT D’ARRIVER .6-

ІІ-

(g Un assortiment de marchandises estampées vous at­
tend id. La liste ci-après vous donnera un 

aperçu de notre choix:

n.
y

K8jcmeg ROBES de nuit -----------------------TETES d’oreillers,
SERVIETTES----- <---------.CENTRES de table'

SET à THE, etc., etc.

.... 1.00
І 075

Bélonie St-Onge________0.50
82- Serviettes, lin ou coton:

Mme Germain Toussaint 1.00
Bélonie St-Onge_______ _ 075
Jos. Raymond __________  0.50

83- Broderie blanche :
Mme Napoléon Martin .._ 075 
Jos. Daigle, Es’ston__ __050

84- Broderie en couleurs:
Vital Albert ........    1.00
Mme Napoléon Martin__075
Alphonse Daigle

85- Coussins à sofa:
Mme Napoléon Martin ... 1.00
Jim Thériault _________ _ 075
Alphonse Daigle

86- Tricots:
Mme Germain Toussaint 1Л0
Mme Félix Michaud ___- 075
Jim Thériault __________  050

87- Laine en échevaux : ,
V e Martial Francoeur __ 1.00
Jos Rioux______
Michel Bossé___

89-Savon du pays:
Mme Napoléon Martin .... 1.00
Frederic Dufour_________ 075
Alphonse Daigle _________ 0.50

X-Beurre à la livre:
Pierre J. Couturier ...
Frederic Dufour _________ 075
Vve Martial Francoeur _ 0.5»

PRIX SPECIAL pour pqulain 
descendant de l’étalon Cairn 
Magnet:
' Tommy Lagaeé,—,J.— 5Л0

paop »! щ&miШшШ
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Une^visUe ne manquera pas de vous intéresser♦
dqns votre maison, en di- 

“Je viens y chercher la
On ne peut pas constater que 

la terre, c’est la première riches­
se d'ici-bas.

—Qua la terre, c’est la seule 
chose que les Alilèmands n’ont 
pu emporter.

- .Que la terre, non seulement 
est restée, mais qu’elle a gardé,un 
nombre incalculable de trésors.

—Que la terre est le mark-or 
par excellence.

■'Que la terre augmente chez 
nous de valeur tous les Jour». ; j

—Que, dans telle île lointaine, 
elle vaut maintenant Jusqu’à 45 
franosi le

Mme Fred. PoitrasІ-

EDMUNDSTON, N.-BRUE VICTORIAx

==é~.
-----050

I."

------0.50
Pierre l’Ermite.

Il
L’Actualitéf mètre ; mais,;flu’heureu- 

dans : beaucoup -d’eu^ 
droits, elle coûte entôre beau­
coup moins cher.

QUI EST-IL??sement,

Votre Maison 
est-elle nn 

Placement sain?

..... 075

.... 0.50
les.

■ Et pour tout finir il a signé 
A, Sommé ^Assommé). Oui 
c est bien cela, il faut avoir été 
assommé pour écrire de sem- ! 
blables platitudes, et trouver 
dans son imagination turbulen­
te des souvenirs aussi glorieux 
que ceux d’une guerre de gala 
faite avec des crotte, de cheval.

- . , -, , . , Combien j’aimerais voir le vi-
Car la vérité de toujours, c’eat sage de ce brave “Assommé!” 

que, si le bonheur habite quelque N’allez .pas croire que c’est un 
part ici-bas, cest dans un coin vrai combattant puisqu’il se 
ignoré de la campagne. nomme “Assommé”. Il doit

La femme la plus heureuse qui certainement s’être fait “assom- 
je connaisse est. une de mes an- mer” pas plus longtemps que 
tiennes femmes de ménage. le 10 août dernier, et comme il

Elle posède, en viager, 2 francs est encore étourdi fl ne peut 
de rente par jour. remplir un rôle d’asso^neur et «

Mais elle a sa toute petite chas » contente de signer son vrai 
mière, son jardin, quelyues pou* nem> de crainte de ne paaétte 
les, une chèvre et— un chat

Servie avec des rôtie® 
des biscuits aux huitres, cette 
soupe constitue un véritable re­
pas par elle-même. Elle est ex­
trêmement nourrissante et n’oc­
casionnera, même chez l’enfant 
de la plus délicate constitution, 
aucun de ces cauchemars si sou­
vent

—X----X—- J,
Oui, les enfants auraient rai-, 

•«10ЩД 
Car Paris et les grandes villas 

vont devenir de plus en plu® o- 
dieuses à habiter.

Car les santés résisteront de 
moins en moins lau surmenage 
insensé de la vie actuelle.

ou avec

Prmdivffle’s Meat 
MARKET

Rue de l’Eglise

Boeuf de l’Ouest,
Veau de lait,
Agneau de qualité, 
Saucisse,
Steak Hamburg, 
JAMBON et Bacon,

! etc., etc.

Nous sollicitons votre

Ou le ,fen peut-il demain 
tout balayer, vous laissant 
sans assurances, sans iomls 
pour la reconstruire .’

Aucun propriéta'r; ne 
peut prendre le risque de 
tout j vrdrc ce qu’il a inves­
ti dun, sa maison. Chaque 
sou d. *t être protégé par 
une assurance adequate,

C’-'-q viau,tenant le temps 
de parler d’assurance ; de­
main «via trop tard.

їм Conseils de cettt agence ont 
sanvi à beaucoup de propriétai­
res de grosses pertes.

4 їло

provoqués par une nourri­
ture trop riche ou trop lourde.

pose simplement la question, je 
ne veux pas enlever aux lec­
teurs le plaisir qu’ils éprouve­
ront à chercher quel est cet 
“Assommé” qui a tant d’esprit 
et une mémoire si imaginative.

H peut cependant être assuré 
que la vache à Meighen don­
nera certainement Ûu bon lait 
Jendi, soir, le 29,

Et,qu’il ne tétera phis, ni lui 
ni ses amis, cet’ liqueur tente-

HALLAGE des __ „
Vital Hébert ___ _
Hôtel-Dieu de St-Ba$i 
Alex. Lagacé _____%....

COURSES de chevaux:
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•jeune TdineULTnê taLlui Jt P°err*is rappeler ici des 
eune et dîne avec une tas* dé souvenir, bien amères à monш J.-B. MICHAUD etau No. 26-21 plaintes au sujet 

rendus, ou trouve

•■«MBssresa ййзігй
Ceux qui sentaient”. quinze jours qui

Un Électeur du Medawâtka. lication de ce rau
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